
ROUBAIX, VILLE NOURRICIERE
Stratégie d’agriculture urbaine

La Ville de Roubaix avait pour objectif de transformer les friches industrielles réparties dans tout 
l’espace urbain, en installant des productions alimentaires régénératrices pour les sols, avec une 
gestion de risques novatrice sur les potentielles sources de pollution. 

IDENTITÉ DU PROJET
• Nom du client

Ville de Roubaix

• Type de client
Collectivité publique

• Type de mission
Projet de ville

• Dates de la mission
Septembre 2016 – Mai 2017

• Budget 
75 000€ d’études

LE BESOIN

• Contexte : L’une des villes les plus pauvres de 
France, avec une forte ambition sur le Développement 
Durable, et de nombreuses friches urbaines issues de 
la désindustrialisation.

• Idée :  Utiliser les cultures vivrières pour restaurer 
les sols, proposer une alternative positive et 
nourricière sur le foncier disponible, avec une nouvelle 
gestion des risques de pollution.

•Objectif : Opérationnaliser l’objectif de nourrir 10% 
de la population en fruits et légumes bio produits « en 
ville ». 

L’EXPERTISE DE FERMES D’AVENIR

• Mobilisation de partenaires 
complémentaires : Auxilia Conseil, Urban
Interstices, Université de Gembloux 

• Propositions d’aménagement agricoles et 
construction des modèles économiques 
associés

CHIFFRES CLEFS

• 10% de la population nourrie en bio / ultra local

• 95 000 habitants communes

• 15 ha de friches mobilisables

• 13 créations de postes agricoles proposés



PRÉSERVATIONDU CAPITAL NATUREL

• Réhabilitation de sols sur 15 ha

• Propositions agricoles durables : des cultures 
biologiques et diversifiées, des espaces verts 
nourriciers, des ruchers, des espaces de compostage 
(biobox et tours potagers)

ROUBAIX

CONCLUSION DE FERMES D’AVENIR
ET CONDITIONS DE RÉPLICABILITÉ

Pour créer une dynamique similaire, les facteurs 
clés de succès à rassembler sont :
• La mobilisation d’expertises sur la technique et la 
concertation 
• La vigilance sur le niveau d’autonomie souhaité 
sur le modèle économique de l’agriculture urbaine

Ce qui était unique dans cette mission :
La volonté d’innover sur la gestion des risques à 
la pollution

Budget à prévoir :
Variable sur l’ambition et le nombre de terrain 
analysés: 25K pour une étude des potentialités 
en agriculture urbaine, 75K en intégrant des 
analyses de pollution et des ateliers de 
concertation et formation des habitants

PRÉSERVATIONDU CAPITAL SOCIAL

• Un atelier de co-création avec les acteurs 
associatifs et la collectivité avec une « rêverie 
éveillée »

• Empowerment des habitants dans la gestion du 
risque de pollution et pour les chantiers participatifs

• Proposition d’animation locale et pédagogique, 
dans chaque typologie de foncier

• Proposition d’une gouvernance participative 
pour la mise en œuvre de la stratégie

MISSION REALISÉE ET RÉSULTATS
• Benchmarking des solutions d’agriculture urbaine

• 8 typologies de foncier urbain analysées : 
Des propositions de techniques agricoles adaptées à 
chaque typologie

• 3 terrains avec analyses technico-économiques: 
2,5 ha et 1000 m2 insérés dans des zones d’habitation, 
chiffrage des investissements et de la rentabilité des sites

• Un nouveau protocole de gestion de risques:
permettant d’autonomiser les habitants (sur un 
modèle nord-américain)

TEMOIGNAGE-CLIENT

« Deux ans après l’étude, la méthode utilisée me parait toujours 
pertinente. Le travail mené avec Fermes d’Avenir et Auxilia  a été 
excellent ! »

Audrey Leclercq
Service Développement Durable de la ville de Roubaix

LE MODÈLE ÉCONOMIQUE

• Plusieurs modèles proposés, selon les espaces 
disponibles, du plus associatif au plus autonome. 
L’économie de l’agriculture urbaine repose sur des 
systèmes hybrides. 

Ce dont rêvent les Roubaisiens pour 2030, 
d’après la rêverie éveillée du 15/09/16


